
1 Αυγούστου 2010

La sociologue turque Kelek: “La religion freine 
l’intégration”
Ξένες γλώσσες / En Français

La sociologue d’origine turque Nicla Kelek fustige l’aspect clanique de l’Islam.
Vous êtes sociologue d’origine turque et faites partie de ces femmes musulmanes 
qui, comme Ayaan Hirsi Ali aux Pays-Bas, sont très critiques vis-à-vis des 
représentants de l’Islam. Que leur reprochez-vous ?

J’ai décidé de m’opposer aux arguments de ceux qui propagent une idéologie 
opposée aux valeurs européennes. Il suffit de considérer les mosquées, dominées 
par les hommes. On y défend un modèle de société fondé sur l’inégalité. La culture 
de l’Islam repose sur la solidarité du clan, du collectif et de la famille alors que 
nous vivons dans un Etat de droit qui protège avant tout les individus. Cela crée 
des conflits permanents. Celui qui n’entre pas dans le moule, refuse d’obéir, est 
considéré comme traître à Allah. Crimes d’honneur, lapidation et charia sont 
légitimés par le Coran.

Ancore…

(περισσότερα…)
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